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Paris 
 

 
 
Aujourd’hui, je vous emmène à Paris. Je sais bien que dans une ville aussi grande et aussi 
riche en monuments, il est facile de se disperser… Mais je n’ai pas l’intention de visiter les 
lieux les plus touristiques, comme la tour Eiffel, le musée du Louvre ou le quartier de 
Montmartre. Je vais plutôt me concentrer sur mon objectif : le 13e arrondissement, au sud-est 
de la capitale. Selon mon prof d’urbanisme, c’est un véritable laboratoire de street art et 
d’architecture contemporaine ! 
J’arrive à la gare Montparnasse et je sors sur le parvis pour prendre le métro. Note pour moi-
même : il faudra que je revienne dans quelque temps, pour voir la tour Montparnasse rénovée. 
Avec des couleurs plus claires et avec davantage de place laissée à la nature, c’est sûr qu’elle 
sera plus jolie qu’aujourd’hui ! 
Mais revenons à nos moutons : je prends la ligne 6, direction Nation, et je descends place 
d’Italie. Me voilà arrivée dans le 13e arrondissement de Paris ! À la sortie du métro, sur cette 
gigantesque place d’où partent de nombreuses avenues en étoile, je suis un peu déboussolée, 
j’ai du mal à m’orienter… Je finis par trouver l’embouchure du boulevard Vincent Auriol, dont 
mon prof nous a parlé : il paraît que c’est un musée à ciel ouvert pour les amateurs de street 
art ! Pour me mettre dans l’ambiance, je décide d’écouter une playlist de musique urbaine. 
Mon casque sur les oreilles, je longe le côté droit du boulevard. Je ne suis pas déçue : au fur 
et à mesure que j’avance, je découvre d’énormes fresques murales qui embellissent des 
immeubles somme toute peu séduisants. Il y en a littéralement à tous les coins de rue ! Le 
long du boulevard, je remarque par exemple : un portrait de femme en style bande dessinée, 
comme dans le Pop art ; un phare en damier noir et blanc entouré de cabanes de pêcheurs ; 
un chat de profil ; une Marianne stylisée, sur fond de drapeau tricolore où est inscrite la devise 
« Liberté, Égalité, Fraternité » ; et ma fresque préférée : un homme chevauchant un flamant 
rose. Ça me rend un peu nostalgique parce que ça me rappelle ma région d’origine, la 
Camargue, et sa célèbre réserve naturelle peuplée de flamants roses ! 
Je déambule ainsi jusqu’à arriver dans le quartier de la célèbre Bibliothèque François-
Mitterrand, un des sièges de la Bibliothèque nationale de France. Je l’avais déjà vue lors d’un 
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précédent séjour, mais sa dimension m’impressionne encore, et j’aime toujours autant cette 
idée de lui donner la forme de quatre gigantesques livres ouverts… Une mise en abyme 
architecturale, en quelque sorte ! 
Je jette un œil aux alentours : pas de doute, je me trouve dans la fameuse zone de « Paris 
Rive Gauche ». Ici, je peux constater ce que j’ai étudié en cours, à savoir qu’une grande 
opération d’urbanisme est en train de transformer un ancien quartier industriel en quartier 
ultra-moderne et attractif. 
Il y a autour de moi beaucoup beaucoup BEAUCOUP de bâtiments très récents, à 
l’architecture souvent originale. Notamment cet immeuble un peu fou, recouvert de bâtons en 
bois, comme si c’était un nid géant.  
Au milieu de toute cette modernité, c’est d’autant plus étonnant de se retrouver parfois nez à 
nez avec des éléments rappelant le passé industriel du quartier. Au détour d’une rue, je tombe 
par exemple sur un bâtiment un peu vieillot, avec un toit en ardoise et une petite tour qui 
ressemble à un château d’eau. Un panneau informatif m’apprend qu’il s’agissait d’une gare 
frigorifique qui, au siècle dernier, approvisionnait les marchés de Paris en produits frais. 
Aujourd’hui, ces anciens frigos accueillent des ateliers d’artistes et d’artisans. Musique, 
peinture, photographie, écriture, théâtre… visiblement, ce lieu particulier est propice à la 
création en tout genre ! 
Je continue ma promenade en longeant la Seine et, un peu plus loin, je remarque une sorte 
de halle industrielle surmontée d’une grande cheminée en briques rouges qui, à vue de nez, 
doit dater de la fin du XIXe siècle. En haut de la façade qui donne sur les quais de la Seine, je 
lis cette inscription : « Distribution d’air comprimé ». Pendant un instant, j’ai l’impression que 
cette usine est encore en activité. Mais que nenni : en faisant le tour du bâtiment, je découvre 
qu’il s’agit de… l’École nationale supérieure d’Architecture de Paris ! Je trouve que la rénovation 
est très réussie et j’avoue que je suis un peu jalouse des étudiants qui, tous les jours, ont sous les 
yeux une application concrète de leurs cours théoriques ! Que rêver de mieux ?! 
Ah, et si vous avez une petite faim lors de votre visite du 13e arrondissement de Paris, je vous 
conseille de faire une halte dans le bar situé au 27e étage de l’une des tours « Duo » conçues par 
l’architecte Jean Nouvel. Depuis la terrasse panoramique de ce gratte-ciel, la vue est spectaculaire 
: on voit tous les principaux monuments de Paris, jusqu’à la basilique du Sacré-Cœur située à 
l’autre bout de la ville ! Et en plus, ils servent un assortiment de délicieux macarons. Alors, bonne 
visite et… bon appétit ! 
 
 
 


